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Malbouhans Les écoliers 
ont planté des arbres
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Ronchamp
La foire à la patate veut 
changer de coordinateur
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Héricourt Bonne santé 
pour Loisirs et Culture
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Un dynamisme qui fait plaisir à voir.
Photo Bernadette Thevenin

Belfort Mutualisation 
des centres socioculturels : 
coup d’envoi en 2013
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Ballon d’Alsace 
La Chaumière mise 
en vente
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Montbéliard Les Clownets 
font leur show
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Allenjoie Force et 
motivation à Récré à sons
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Valentigney Fusion 
à la paroisse protestante
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Hier, dans le sud du Territoire de
Belfort, au lever du jour, la pluie
continuait à tomber tandis que
les rivières devenaient
menaçantes. De bon matin, les
ouvriers communaux de Delle
étaient à pied d’œuvre pour

surveiller la montée des eaux et
intervenir au besoin (photo
Odile Talon). Tout au long du
quartier de l’Allaine ainsi qu’au
centre-ville, la rivière était à son
niveau le plus haut, menaçant
de sortir de son lit. En cours de

matinée, la météo étant
redevenue moins capricieuse,
les eaux ont cessé de monter et
l’inquiétude des riverains est
retombée.
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Delle : l’Allaine cause 
des frayeurs aux riverains

Les « Cordées de la
réussite » permettent
de détecter les bons
élèves qui n’auraient
pas forcément eu
la chance d’accéder
à l’université. Trois
cordées existent dans
l’académie, dont une
tirée par l’UTBM qui
organise régulièrement
des rencontres avec les
étudiants et des visites
de ses installations.
Hier, une quarantaine
de collégiens et lycéens
(photo José Gonzalvez)
ont découvert
les ateliers du campus
des Portes du Jura,
à Montbéliard.
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L’UTBM à cœur ouvert pour les 
élèves des cordées de la réussite
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Le repas des retraités actifs et solidaires a rassemblé 1050 convives
hier à la Roselière.

1050 convives
Le chiffre

Certains jeunes ont honte d’être de bons élèves car
leur milieu ne croit pas à leurs chances d’accéder à
l’université. On veut leur montrer une autre image.
Céline Passaqui, professeur de lettres, préfète des études au collège

Brossolette dans le cadre des « cordées de la réussite »

La phrase

« C’est une tâche lourde, passion-
nante et exigeante », résume Sté-
phane Fratacci, préfet de région, a
succédé il y a quelques jours à
Christian Decharrière. Pour sa
première visite à Montbéliard, il a
fait le tour des dossiers de l’Agglo-
mération et de la ville-centre avec
Jacques Hélias. Il a ensuite visité
le site de Sochaux avant de décou-
vrir le quartier de la Petite-Hol-
lande et l’enjeu de la rénovation
urbaine. Il sera de nouveau dans
le quartier la semaine prochaine
pour se pencher également sur le
dossier de la sécurité. La Petite-
Hollande classée zone de sécurité
prioritaire à Montbéliard, fait par-

tie de ses préoccupations. Il l’avait
souligné dès sa prise de fonction 
la nécessité d’avoir sur le terrain
« des effectifs expérimentés dans les
renforts qui arrivent ». Originaire
de Monaco, ancien d’HEC et
énarque de la promotion « Liber-
té égalité fraternité 1987 », Sté-
phane Fratacci était jusqu’à
présent et depuis 2009, secrétaire
général à l’immigration et à l’inté-
gration. Il avait été auparavant
préfet du département de l’Aisne
durant deux ans. Il a aussi été
directeur des libertés publiques
et des affaires juridiques au mi-
nistère de l’Intérieur de 2001 à
2007.

Protocole Première visite de 
Stéphane Fratacci, préfet de région

Stpéhane Fratacci, préfet (à gauche) et Jacques Troncy, sous-préfet
devant l’esquisse de la future sous-préfecture. Photo Patricia Louis

1050 retraités actifs et solidaires
ont partagé hier à la Roselière un
menu de fête : terrine d’oie à la
moutarde ancienne, rôti de veau
cocotte grand-mère, feuillantine
caramel orangée crème vanillée.

« Les années rident la peau ; renon-
cer à son idéal ride l’âme ». C’est
sur ses paroles d’un battant, le
général Mac Arthur que Martine
Chenus-Marthey, adjointe aux af-
faires sociales, a accueilli les con-
vives.

L’adjointe aux affaires sociales
rappelle que la Ville de Montbé-
liard propose des animations
sportives telles que la gymnasti-
que d’entretien et les ateliers
d’équilibre. Le CCAS pour sa part
organise des actions de préven-
tion santé comme les ateliers de
bien vieillir ou gym mémoire et
des activités socioculturelles
adaptées. Un séjour vacances
d’une semaine est prévu au prin-
temps 2013.

Société Quand la vieillesse ne ride 
pas l’âme

Un rôti de veau cocotte grand-mère aumenu de ce repas des
retraités actifs et solidaires. Photo Patricia Louis

Tirer vers l’université
de bons élèves issus de
milieux défavorisés et
repérés dans les
collèges et lycées : tel
est l’objectif des
« cordées de la
réussite ».

Indépendamment de leurs per-
formances scolaires, tous les élè-
ves ne sont pas nés égaux quant à
leurs chances de pouvoir pour-
suivre des études dans une uni-
versité. Pour gommer cette
injustice née de la disparité des
milieux socioculturels, dont cer-
tains sont nettement plus avanta-
geux que les autres, l’idée a pris
forme de créer un dispositif répa-
rateur en quelque sorte. Ainsi
sont nées, en 2008, à l’initiative
du ministère de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche les
« Cordées de la réussite », qui
permettent à plusieurs milliers
d’élèves, chaque année, de décou-

vrir des univers auxquels ils
n’auraient pas forcément naturel-
lement accès, en particulier l’uni-
versité et son environnement. En
France, on recense cette année
326 cordées de ce type, réparties

dans chacune des 30 académies.
Celle de Besançon en compte
trois. Dans le nord-Franche-
Comté, c’est l’Université de tech-
nologie de Belfort-Montbéliard
qui joue la tête de la cordée appe-
lée « programme d’ouverture so-
ciale et culturelle », à laquelle
sont raccrochés deux collèges et
deux lycées de l’aire urbaine.

Préfète des études
Dans les établissements, ce sont
les préfets ou préfètes des études,
qui sont chargées de coordonner
les actions avec l’UTBM. Céline
Passaqui, professeur de lettres au
collège Brossolette, à Montbé-
liard, est préfète depuis deux ans.
« La cordée permet aux collégiens et
lycéens de découvrir l’université et le
milieu industriel. Dans certaines fa-
milles, on n’envisage pas forcément e
de faire des études, même quand on
est un bon élève », précise l’ensei-
gnante qui, hier, accompagnait

un groupe de 17 collégiens lors
d’une visite des locaux de
l’UTBM sur le campus des Portes
du Jura. Guidés par Jean-Bernard
Bluntzer, enseignant-chercheur,
les adolescents ont découvert
avec curiosité les ateliers du dé-
partement Ergonomie, design et
ingénierie mécanique. « C’est in-
téressant. Mais je ne sais pas encore
ce que je ferai plus tard. Pour l’ins-
tant, j’espère réussir mon bac S »,
avoue Sarye, 16 ans élève de 1re S
au lycée Cuvier, membre de la
cordée depuis plus de trois ans,
sur proposition du principal de
son collège de l’époque. Son amie
Betul, 14 ans, élève de 3ème, appré-
cie de découvrir l’université. La
cordée leur procure, disent-elles,
l’occasion de rencontrer réguliè-
rement des étudiants et de parti-
ciper à des événements culturels,
comme des concerts, ce qu’elles
apprécient beaucoup.

José Gonzalvez

Orientation Ces « cordées » qui 
tirent les élèves vers la faculté

Une quarantaine de collégiens ont découvert, hier, les ateliers du département ergonomie, design et
ingénieriemécanique de l’UTBM sur le campus deMontbéliard. Photos José Gonzalvez

Céline Passaqui, professeur de lettres (à gauche), est préfète des
études pour les élèves de 4ème et de 3ème du collège Brossolette.

Le programme
du jour
Marché de Noël : place Saint-
Martin, de 10h30 à 21h.
Atelier des P’tits lutins : places
Denfert-Rochereau et Dorian, de
17h à 19h (gratuit sur inscription
au stand de l’office du tourisme
ou au 03.81.99.24.27).
Le village des ours : place Den-
fert-Rochereau, de 10h30 à 21h.
La patinoire : place Denfert-Ro-
chereau, de 9h à 15h30 (pour les
scolaires), de 16h à 22h (tout pu-

blic).
Petit train de Noël, après-midi :
place Dorian.
Mini-ferme et promenades à po-
ney : place Denfert-Rochereau.
Animations : spectacles de ma-
rionnettes, salle de répétition du
théâtre municipal (deux séances
de trente minutes). Projection de
films belges, à 18h, au cinéma
Colisée (03.81.32.12.96).
Navettes de bus gratuites : depuis
le parking rue du Mont-Bart vers
le centre-ville et retour, de 14h30 à
21h30.

Lumières de Noël

Une première : les
petits nez rouges
présentaient leur
nouveau spectacle à
maison Joly.

Maison Joly mercredi après-midi.
Mademoiselle Piccolo « briefe »
les huit petits nez rouges avant
leur entrée en scène. Ils ont de
sept à 14 ans, le regard clown, le
geste et le déplacement clown. Ils
sont à bonne école, celle des
Clowns de la Chiffogne, version
juniors, formatrice Mlle Piccolo.
Broc et Caboulot veillent avec elle
sur les clownets. Ils promettent.
Tagada et Piplo viennent d’être
sélectionnés aux rencontres ré-
gionales à Obernai ; ils sont partis
pour Auch, pôle national des arts
du cirque, pour présenter un
spectacle mis en piste par Tho-
mas Niss.

Aux résidants de maison Joly et à
l’équipe des blouses blanches, To-
mate, Sardine, Lou, Noisette, Ta-
g a d a , P i p l o , T i c Ta c e t
Mademoiselle Rose ont réservé la
première de leur nouveau specta-
cle : « Les clownets font leur
show ». Un à un, ils sortent des
coulisses, déguisés, accessoirisés,
sûrs de leur personnage, derrière
la petite boule rouge. Ils connais-

sent bien leurs états : étonnés,
contents, fâchés, très fâchés.Avec
un nez, un grand manteau, une
valise et un sèche-cheveux, on est
déjà clown. Mais il faut convain-
cre, et ils en ont déjà le don. Broc
et Caboulot sont temporairement
accessoiriste et régisseur. Le pu-
blic se réjouit, et au-delà du
« show », l’échange entre généra-

tions fonctionne. Il sera plus in-
tense encore au cours du goûter.
Entre les Clowns de la Chiffogne
et maison Joly, une belle histoire
est née il y a dix ans, une thérapie
inventée par ces clowns qui, avec
leur art, leur écoute et leur cœur,
prodiguent du bien-être, du soin
aux résidants alités. Une fois par
mois. Entre les clownets et mai-

son Joly, une histoire est née en
2011 -Marcelle, une résidante, se
souvient de leur spectacle et trou-
ve les clownets grandis- une belle
histoire qui soigne aussi.

Corinne Thomas Bergoënd
VOIRMercredi 5 décembre à 17

heures aumarché de Noël

Générations « Les clownets font 
leur show » à maison Joly

Entre générations, et au-delà du show, une histoire de liens. Photo Corinne Thomas Bergoënd
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